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E T U D E S HYDROBIOLOGIQUES 
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Période 1950-1951, 
par Ludo V A N MEEL (Bruxelles). 
Après l'estuaire de l'Yser que nous avons étudié dans une publication 
précédente (L. V A N MEEL, 1963), les seules eaux côtières, en dehors du 
port d'Ostende, comportent trois canaux situés à Heyst, Zeebrugge et 
Blankenberge. 
Nous suivrons, dans cette étude, le même schéma que dans les publi-
cations précédentes consacrées aux eaux saumâtres. 
I. ~ LES OBSERVATIONS DE 1950-1951. 
1. — LE CANAL MARITIME DE ZEEBRUGGE. 
La création de ce canal date de 1895, lorsqu'une loi permit à la ville 
de Bruges de créer un canal avec embouchure à la côte. 
Ce canal a eu son moment de notoriété à cause de l'intoxication des 
moules due à des Flagellates autotrophes (1938) notamment deux Dino-
flagellates : Goniaulax polyedra STEIN et Pyrodinium phoneus (J. 
WOLOSZYNSKA) W . CONRAD. 
TABLE 1. 
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2. — LE CANAL LEOPOLD A HEYST. 
Appelé aussi Canal de Selzaete ou Canal de Bouchaute. La construc-
tion d'un canal entre Selzaete et la mer fut décrétée le 26 juin 1842, il 
servirait à l'écoulement des eaux des Flandres. En mai 1853, le tronçon 
Mer du Nord jusqu'à la commune de Saint-Laureys était achevé. Le 
23 septembre 1862, le canal est complètement terminé et débute en face 
de la Crique de l'Oosterput située dans le Polder de Saint-Laureys, à 
Bouchaute. A partir de la route de Maldegem à Aardenburg (Pays-Bas), 
il coule parallèlement au canal de dérivation de la Lys, et débouche à la 
mer entre Heyst et Zeebrugge. 
3. ^ LE CANAL DE BLANKENBERGE. 
Ce canal fait partie de la Wateringue qui sert à l'écoulement des eaux 
poldériennes d'une région assez étendue. L'ahmentation se fait à l'écluse 
de Speyen (Canal d'Ostende); la décharge se fait mi-partie par le canal 
de Blankenberge dans l'arrière-pcrt de cette ville (Bassin de chasse) 
et mi-partie par le Noord-Eede dans l'arrière port d'Ostende. Les eaux 
de la Wateringue du Moere (Meetkerke, Houttave, St Andries et Var-
sennaere) sont déversées au moyen d'un moulin à vent et d'une machine 
à vapeur dans le canal de Blankenberge (14 Vendémiaire de l'an 9) . 
Afin de procéder à quelques dernières vérifications, nous avons effec-
tué le 3-Vin-1959, une série d'analyses sur les eaux faisant l'objet de 
cette étude. 
Nous avons examiné en outre régulièrement une mare d'une étendue 
peu importante à Zeebrugge située au pied du talus du chemin de fer. 
Le phytoplancton n'était guère important et était composé surtout de 
Bacteriaceae (juillet), deux fois à'Euglena tripteris à 100 % (novembre 
et décembre), ensuite Peridinium nudum (mai et septembre), Kirchne-
riella lunaris (juin). 
En outre, nous avons trouvé sporadiquement les espèces suivantes : 
Chlorella vulgaris, Melosira Borreri, Melosira subflexilis, Biddulphia 
rhombus, Synedra acus, Diatoma vulgare, Amphiprora alata, Amphiprora 
hyperborea, Surirella gemma, Peridinium Woloszynskae, Gonyaulax 
diacantha. 
Les propriétés chimiques au contraire valaient la peine d'être étudiées. 
La table suivante (Table 11) renseigne les maxima, minima observés ainsi 
que la moyenne annuelle. 
A côté d'une alcalinité très élevée, cette mare est surtout caractérisée 
par une teneur en oxygène déficiente sauf en ce qui concerne les mois 
d'août (402,15 et 145,03 % ) , juin (201,5 % ) , juillet (129,2 %) et sep-
tembre (302,1 % ) . 
La chlorinité oscille entre 1,6 et 9,25 g Cl par litre. Les nitrates et la 
silice sont élevées avec respectivement 100 et 256,8 mg par litre. 
TABLE 4. 
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C H L O R O P H Y C E A E : 
Pediastrum Boryanum 
























C Y A N O P H Y C E A E : 
Oscillatoria limosa 
Aphanizomenon [los-aquae 
C H R Y S O P H Y C E A E : 
Synura uvella 
































































































O, % sat. 
Alcalinité 

















































































































































































































































































































































































Mois 1950 XI XII 
1951 
I II III 1 IV V VI 
CHLOROPHYCEAE: 
Scenedesmus acuminatus ... 
Scenedesmus arcuatus 
Scenedesmus obliquus 











C H R Y S O P H Y C E A E ; 
Synura uvella 
D I N O P H Y C E A E : 
Peridinium nudum 
E U G L E N O P H Y C E A E : 
Phacus caudata 
Euglena tripteris 
X • — 

























































































































1017 7 1 













X X X I X , 40 SUR LES EAUX SAUMATRES DE BELGIQUE 13 
TABLE 11. 





Cl g %o .. 
SO, g %c .. 
NOs mg %< 
PO, mg %o 
SiO: mg %c 

























II. - CONSIDERATIONS PHYSICO-CHIMIQUES. 
Afin de faciliter les comparaisons, nous avons rassemblé dans la table 12 
les maxima, minima et moyennes pour tous les facteurs et pour chaque 
biotope en particulier. Afin d'éviter des redites, chaque facteur sera traité 
ensuite pour le groupe des trois biotopes étudiés, 
a. — L e p H . 
Pour toute la période étudiée, les extrêmes du pH sont compris entre 
pH = 8,8 et pH = 6,8. Le calcul de la fréquence donne les valeurs 
suivantes : 
pH 6,9 à 7,0 
7,0 à 7,5 
7,5 à 8,0 
8,0 à 8,5 







Dans 52,94 % des cas, le pH était donc compris entre pH 
8,5. Il est donc situé dans la zone alcaline à très alcaline. 
7,5 et 
TABLE 12 





Ci g %c 
SO, g %<: 
N O , mg %c 
PO, mg %c 
SiO mg %c 
Ca g %c 
Mg g %c 
Na g %c 
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Les extrêmes pour chaque biotope s'établissent comme suit : 
pH 
Canal maritime 6,9 à 8,8 
Canal Leopold 6,8 à 8,75 
Canal de Blankenberge 7,1 à 8,8 
b. — L ' o x y g è n e d i s s o u s . 
Les observations trop peu nombreuses ne permettent pas des conclu-
sions rigoureuses, malgré les cas très nombreux de sursaturation. Afin de 
fixer les idées, nous avons jugé utile de grouper les résultats par mois 
dans la table 13. 
TABLE 13. 
























































Toutes choses égales d'ailleurs, la période des sursaturations s'étend 
depuis le mois de mars (Canal maritime) jusqu'au mois d'août y compris, 
(Canal maritime et Canal de Blankenberge), c'est-à-dire la période de 
production phytoplanctonique la plus intense. Sur les 21 cas mesurés au 
cours de ces mois, 6 seulement sont en déficit plus ou moins prononcé, 
soit 28,5 % du nombre d'observations. 
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c. — L ' a l c a l i n i t é . 
Les trois biotopes se caractérisent par une eau à alcalinité particuliè-
rement élevée si on la compare à celle de l'eau de mer au bateau-phare 
WEST-HINDER, au large de la Côte, qui est en moyenne de 2,454. 
Le maximum absolu a été atteint dans le canal de Blankenberge avec 
une valeur d'alcalinité de 9,283. 
Comme pour l'oxygène dissous, nous avons réuni les valeurs obtenues 
dans une table (Table 14) groupées par mois. Le mois de juin présente la 
moyenne la plus haute, alcalinité : 6,599, correspondant avec la moyenne 
de % d'oxygène la plus élevée : 217,58 %. Il y a donc ici une corrélation 
nette entre l'activité chlorophyllienne et l'alcahnisation du milieu. 
TABLE 14. 
























































d. •— L e s c h l o r u r e s . 
Les résultats analytiques obtenus au cours de nos explorations ne 
constituent pas des chiffres absolus et ne sont que des ordres de grandeur. 
Comme pour nos autres recherches, nous essayerons d'intégrer les 
résultats obtenus dans les dernières classifications des eaux saumâtres. 
TABLE 15. 





Système A. REMANE (1958). 
Douces Oligohalines Meio-mesohalines 










Limnétiques Mixo-Oligohalines Mixo-mesohalines 
± 0 , 5 ,5 ,6 ,7 ,8 ,9 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 
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La table 15 montre que, dans le système de A. REMANE, les eaux du 
canal maritime appartiennent au groupe des eaux meio-mesohalines, les 
eaux du canal Leopold et du canal de Blankenberge aux eaux douces à 
oligohalines. 
Dans le système de H. C. REDEKE et L VALIKANGAS, les eaux du 
canal maritime sont à classer parmi les eaux mixo-mesohalines, les eaux 
du canal Leopold et du canal de Blankenberge parmi les eaux limnétiques 
à mixo-oligohalines pouvant aller jusqu'à faiblement mixo-mesohalines en 
ce qui concerne les eaux du canal Leopold. 
e. — L e s s u l f a t e s . 
Comme pour nos travaux antérieurs sur les eaux saumâtres, les sul-
fates n'ont été dosés qu'en vue du calcul de la balance ionique et du 
rapport SOi/Cl. 
f. — L e s n i t r a t e s . 
Les concentrations en nitrates sont souvent élevées : de 0,0 à 212 mg 
NO3 par litre, surtout dans le Canal maritime où ces quantités ont pro-
bablement une origine due à l'influence humaine. 
TABLE 17. 
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Des trois biotopes, seul le Canal de Blankenberge montre une évolution 
en rapport avec la production phytoplanctonique : une depletion depuis 
juin à novembre et un enrichissement durant les mois hivernaux. 
Le Canal maritime montre une depletion en mai, juin et juillet, ensuite 
les enrichissements ou les apports sont assez irréguliers, les plus impor-
tants ayant toutefois lieu durant les mois hivernaux et jusqu'en avril. 
g. ^- L e s p h o s p h a t e s . 
Ici aussi, de même que dans la plupart des eaux poldériennes, l'inter-
prétation des résultats analytiques en ce qui concerne les phosphates est 
très difficile étant donné les apports indubitables par l'agriculture. La 
table 12 nous renseigne les maxima, minima et moyennes pour les trois 
canaux. Nous y lisons des valeurs depuis 0,0 jusque 1,67 mg PO4 par 
litre. Nous reprenons dans la table 18, par mois et pour les trois canaux, 
les concentrations trouvées. 
TABLE 18. 
























































Comme le montre la table 18, l'eau du Canal de Blankenberge est la 
plus riche en phosphates avec une moyenne de 0,362 mg litre et la concen-
tration ne tombe pas à 0,0. Dans le canal maritime on a observé le plus 
grand nombre de depletions en phosphates. 
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h. — L e s s i l i c a t e s . 
Les silicates montrent les concentrations les plus élevées dans le Canal 
maritime, vient ensuite le Canal Leopold puis le Canal de Blankenberge 
avec un maximum respectif de : 107 - 80,25 - 8,025 mg SiO: par litre. 
Le minimum atteint partout 0,0. 
Nous avons essayé de comparer la production des diatomées à la con-
centraton en silicates. Le Canal maritime seul se prête à cette comparaison 
car lui seul a produit plusieurs fois, au cours de nos recherches de 1950-
1951, des phytoplanctons à 100 % de diatomées. Les résultats répondent 
pas tout à fait à notre at tente. Il s'est produit un maximum à diatomées 
en janvier avec une concentration en silice de 107 mg/ l i t re . Ce maximum 
est suivi en février par une depletion en silice à 0,0. La silice augmente très 
doucement les mois suivants et en avril et mai il y a un nouveau maximum 
à diatomées. Il est suivi par une légère depletion en juin, un enrichisse-
ment en juillet avec un nouveau maximum à diatomées. Celles-ci n 'a t te i -
gnent plus de maximum avant la fin de l 'année et la silice reste station-
naire entre 21 et 44 mg litre. 
III. - CONSIDERATIONS PHYTOPLANCTONIQUES. 
Pendan t la période 1950-1951, la florule de la région se décompose 
comme suit. Sur 60 espèces inventoriées, on dénombre : 
13 Chlorophyceae soit 21,66 % 
37 Bacillariophyceae 61,66 % 
1 Chrysophyceae 1,66 % 
4 Dinophyceae 6,66 % 
3 Euglenophyceae 5,0 % 
2 Cyanophyceae 3,32 % 
E n outre, W . C O N R A D a décrit du Canal maritime : 
Chlorophyceae : Pyramidomonas marina ( W U L F F ) LOHMAN, Pytami-
domonas amylifera W . C O N R A D . 
Bacillariophyceae : Nitzschia longissima ( B R E B . ) R A L F S var. parva H . 
V A N H E U R C K . 
Dinophyceae : Pyrodinium phoneus (J. W O L O S Z Y N S K A ) W . C O N R A D , 
Oxyrrhis marina DUJARDIN. 
Cryptomonadinae : Rhodomonas amphioxeia W . C O N R A D . 
Chroomonas guttata W . C O N R A D . 
Protochrysis vinosa W . C O N R A D . 
Le phytoplancton renferme principalement des Bacillariophyceae. 
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TABLE 19 
Repartition géographique des groupes phytoplanctoniques 



































Le phytoplancton du canal maritime se compose donc principalement 
de Bacillariophyceae et les espèces mannes lui confèrent des lors un carac-
tère marin tres prononce maigre le nombre restreint de Dmophyceae 
Le canal Leopold et le Canal de Blankenberge renferment un phyto-
plancton à predominance de Bacdlanophyceae-Chlorophyceae Dans le 
premier des deux, toutefois les diatomées mannes sont en plus grand 
nombre que dans le second et possède lui aussi un caractère un peu marin 
Maigre ce caractère le canal maritime et le canal Leopold recèlent des 
Chlorophyceae typiquement limnetiques ce qui prouve encore une fois 
le caractère plastique remarquable de certaines espèces 
IV - CONCLUSIONS 
Il resuite des travaux que nous avons entrepris en 1950-1951 sur les 
canaux de Heyst-Zeebrugge et Blankenberge que nous trouvons ici des 
eaux dont le pH est situe dans la zone alcaline a tres alcaline a pH géné-
ralement compris entre 7 5 et 8 5 Le maximum d'alcalinite a ete atteint au 
Canal de Blankenberge avec 9 283 ce HCl N/litre 
En ce qui concerne les chlorures le canal maritime renferme les eaux 
meio-mesohalines (E REMANE) le canal Leopold des eaux douces a 
oligohahnes (E REMANE) ou limnetiques à mixo-niesohalmes (H C 
REDEKE et I VALIKANGAS) et enfin le canal de Blankenberge des eaux 
douces à oligohahnes (E REMANE) ou limnetiques a mixo-mesohalines 
( H C REDEKE et I VALIKANGAS) 
Les concentrations en nitrates sont souvent élevées et s'etagent entre 
0 et 212 mg NOj par litre surtout dans le canal maritime Dans le canal 
de Blankenberge on a pu montrer une evolution par rapport a la produc-
tion phytoplanctonique 
Ce dernier canal est aussi le plus riche en phosphates Le canal mari-
time le plus riche en silicates 
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On a pu inventorier 60 espèces et variété de phytoplanctontes. Le 
phytoplancton du canal maritime se compose principalement de Bacilla-
riophyceae dont les espèces marines lui confèrent un caractère marin très 
prononcé, malgré l'absence presque complète de Dinophyceae. 
Le canal Leopold et le canal de Blankenberge renferment un plancton 
à Bacillariophyceae-Chlorophyceae. Le premier possède un léger carac-
tère marin. 
V. ^ ENUMERATION SYSTEMATIQUE 
DES ESPECES PHYTOPLANCTONIQUES. 
Classe CHLOROPHYCEAE. 
P e d i a s t r u m B o r y a n u m (TURPIN P. J.) MENEGHINI G., 1840. 
Répartition : Canal Leopold. 
P e d i a s t r u m dup lex MEYEN F. J. F., 1829 
var. r e t i cu l a tum LAGERHEIM G., 1882. 
Répartition : Canal Leopold. 
Chlo re l l a v u l g a r i s BEIJERINGK M. W., 1890. 
Répartition : mare à Zeebrugge. 
Ki rchner ie l l a lunar i s (KIRCHNER O . ) MOEBIUS M., 1894. 
Répartition : Canal de Blankenberge. 
T e t r a e d r o n t r i g o n u m (NAGELI C . W . ) HANSGIRG A., 1888. 
Répartition : Canal Leopold. 
S c e n e d e s m u s a c u m i n a t u s (LAGERHEIM G.) CHODAT R. , 1902. 
Répartition : Canal Leopold, Canal de Blankenberge. 
S c e n e d e s m u s a r c u a t u s LEMMERMANN E. , 1899. 
Répartition : Canal de Blankenberge. 
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S c e n e d e s m u s ob l iquus (TURPIN P . J.) KUTZING F. T., 1833. 
Répartition : Canal maritime. Canal Leopold, Canal de Blankenberge, 
S c e n e d e s m u s opol iens is RICHTER P., 1896. 
Répartition ; Canal Leopold. 
S c e n e d e s m u s q u a d r i c a u d a (TURPIN P. J.) DE BREBISSON A., 1835. 
Répartition : Canal Leopold, Canal maritime. Canal de Blankenberge. 
C r u c i g e n i a q u a d r a t a MORREN C , 1830. 
Répartition : Canal Leopold. 
C o e l a s t r u m m i c r o p o r u m NAGELI C . W . ex BRAUN A., 1855. 
Répartition : Canal Leopold. 
A c t i n a s t r u m H a n t z s c h i i LAGERHEIM G., 1882. 
Répartition ; Canal Leopold. 
P a n d o r i n a m o r u m (MULLER O . F.) BORY J. B., 1824. 
Répartition ; Canal de Blankenberge. 
C los t e r ium a c e r o s u m (SCHRANK F.) EHRENBERG C . G.. 1828. 
Répartition : Canal Leopold. 
Classe BACILLARIOPHYCEAE. 
M e l o s i r a Bor re r i GRÉVILLE R . K., 1833. 
Répartition : Canal maritime, mare à Zeebrugge. 
M e l o s i r a subflexilis KUTZING F . T., 1834. 
Répartition : Mare à Zeebrugge. 
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M e l o s i r a v a r i a n s AGARDH C . A., 1817. 
Répartition : Canal Leopold. 
C y c l o t e l l a c o m t a (EHRENBERG C . G.) KUTZING F. T., 1849. 
Répartition : Canal de Blankenberge. 
C o s c i n o d i s c u s l inea tus EHRENBERG C . G., 1839. 
Répartition : Canal maritime. 
T h a l a s s i o s i r a ba l t i ca GRUNOW A. in CLEVE P. T. et GRUNOW A., 1880. 
Répartition : Canal maritime. 
T h a l a s s i o s i r a decipienb GRUNOW A. in VAN HEURCK H., 1880-1885. 
Répartition : Canal Leopold. 
S k e l e t o n e m a c o s t a t u m GRÉVILLE R . K., 1866. 
Répartition : Canal maritime. Canal Leopold, Canal de Blankenberge. 
L e p t o c y l i n d r u s min imus GRAN H. H., 1915. 
Répartition : Canal Leopold. 
G u i n a r d i a f laccida CASTRACANE A. P., 1886. 
Répartition ; Canal maritime. 
Rh izoso l en i a se t igera BRIGHTWELL T., 1858. 
Répartition : Canal maritime. 
C h a e t o c e r o s a d h a e r e n s MANGIN L., 1912. 
Répartition : Canal maritime. 
C h a e t o c e r o s d a n i c u s CLEVE P. T., 1883. 
Répartition : Canal Leopold. 
26 L. VAN MEEL. — ETUDES HYDROBIOLOGIQUES X X X I X , 40 
Biddu lph ia g r a n u l a t a ROPER F., 1859. 
Répartition : Canal maritime. 
B iddu lph i a r h o m b u s (EHRENBERG C . G.) SMITH W . , 1856. 
Répartition : Canal Leopold, Canal maritime. Mare à Zeebrugge. 
B iddu lph i a s inens is GRÉVILLE R . K., 1866. 
Répartition : Canal Leopold, Canal maritime. 
C e r a t a u l u s Smithi i RALFS J. in PRITCHARD A., 1851. 
Répartition : Canal maritime. 
D i t y l u m Br igh twel l i i 
( W E S T ) GRUNOW A. in VAN HEURCK H . , 1880-1885. 
Répartition : Canal maritime. 
E u c a m p i a zood iacus EHRENBERG G. , 1839. 
Répartition : Canal maritime. 
F r a g i l a r i a c r o t o n e n s i s (EDWARDS A. M.) KITTON F., 1869. 
Répartition : Canal Leopold. 
S y n e d r a acus KUTZING F . T., 1844. 
Répartition ; Canal Leopold, Zeebrugge mare. Canal de Blankenberge. 
S y n e d r a U l n a (NITZSCH) EHRENBERG C . G. , 1838. 
Répartition : Canal maritime. 
D i a t o m a v u l g a r e BORY J. B., 1828. 
Répartition : mare à Zeebrugge. 
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Aste r i one l l a B leacke ley i SMITH W . , 1853-1856. 
Répartition : Canal Leopold, Canal maritime. 
As t e r i one l l a j a p o n i c a CLEVE P. T. et MÖLLER, 1877-1882. 
Répartition : Canal maritime. 
T a b e l l a r i a f locculosa (ROTH A. W.) KUTZING F. T., 1844. 
Répartition : Canal de Blankenberge. 
T a b e l l a r i a f enes t r a t a (LYNGBYE H. C.) KUTZING F. T., 1844, 
Répartition : Canal de Blankenberge. 
T h a l a s s i o t h r i x F rauenfe ld i i 
(GRUNOW A.) CLEVE P. T. et GRUNOW A. 1880. 
Répartition : Canal Leopold. 
T h a l a s s i o t h r i x N i t z sch io ides 
(GRUNOW A.) V A N HEURCK H., 1880-1885. 
Répartition : Canal maritime. 
A c h n a n t h e s long ipes AGARDH C . A., 1824. 
Répartition : Canal maritime. 
N a v i c u l a s a l i na rum GRUNOW A. in CLEVE P. T. et GRUNOW A., 1880. 
Répartition : Canal de Blankenberge. 
A m p h i p r o r a a l a t a KUTZING F. T., 1844. 
Répartition : Zeebrugge mare. 
A m p h i p r o r a h y p e r b o r e a 
(GRUNOW A.) CLEVE P. T. et GRUNOW A., 1880. 
Répartition : Zeebrugge mare. 
28 L. VAN MEEL. — ETUDES HYDROBIOLOGIQUES X X X I X , 40 
Baci l lar ia p a r a d o x a (GMÉLIN C . G . ) V A N HEURCK H . , 1880-1885. 
Répartition : Canal Leopold. 
N i t z s c h i a s e r i a t a CLEVE P . T., 1883. 
Répartition ; Canal maritime. 
Sur i re l l a fas tuosa EHRENBERG C. G., 1840. 
Répartition ; Canal maritime. Canal Leopold. 
Sur i re l l a g e m m a EHRENBERG C. G., 1839. 
Répartition : Canal maritime, Zeebrugge mare. 
Classe SCHIZOPHYCEAE. 
Osc i l l a to r i a l imosa (ROTH A. W.) AGARDH C. A., 1812. 
Répartition : Canal Leopold. 
A p h a n i z o m e n o n f los -aquae (L.) RALFS, J., 1850. 
Répartition : Canal Leopold. 
Classe CHRYSOPHYCEAE. 
S y n u r a uve l la EHRENBERG C. G., 1838. 
Répartition : Canal Leopold, Canal de Blankenberge. 
Classe DINOPHYCEAE. 
P e r i d i n i u m n u d u m MEUNIER A., 1919. 
Répartition : Canal de Blankenberge. 
P e r i d i n i u m W o l o s z y n s k a e CONRAD W . 
Répartition : Zeebrugge mare. 
\ 
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G o n y a u l a x d i a c a n t h a (MEUNIER A.) SCHILLER J., 1937. 
Répartition : Zeebrugge mare. 
Prorocentrum micans EHRENBERG C. G., 1833. 
Répartition : Canal maritime. 
Classe EUGLENOPHYCEAE. 
E u g l e n a acus EHRENBERG C . G., 1883. 
Répartition : Canal Leopold. 
E u g l e n a t r ip te r i s (DUJARDIN M. F.) KLEBS G., 1883. 
Répartition : Canal de Blankenberge, Mare à Zeebrugge. 
P h a c u s c a u d a t u s HÜBNER E . , 1886. 
Répartition : Canal de Blankenberge. 
RÉSUMÉ. 
Dans cette étude on a essayé de décrire les caractères écologiques de 
trois canaux situés à Heyst, Zeebrugge et Blankenberge, pour les années 
1950-1951. 
Le pH de l'eau est situé dans la zone alcaline à très alcaline, pH = 7,5 
à 8,5. Le maximum d'alcalinité a été atteint au Canal de Blankenberge 
avec 9,283 ce HCl /N litre. 
Le canal maritime renferme des eaux meio-mesohalines, le canal Leo-
pold des eaux douces à oligohalines et le canal de Blankenberge des 
eaux douces à oligohalines. 
On a pu inventorier 60 espèces et variétés de phytoplanctontcs. Le 
phytoplancton du canal maritime se compose principalement de Bacillario-
phyceae dont les espèces marines lui confèrent un caractère marin très 
prononcé, malgré l'absence presque complète de Dinophyceae. 
Le canal Leopold et le canal de Blankenberge renferment un plancton 
à Bacillariophyceae-Chlorophyceae. Le premier possède un léger carac-
tère marin. 





A D . GOEMAERE, Imprimeur du Roi, 21, rue de la Limite, Bruxelles-3 
